
 

 

MONTORMEL célèbre la PAIX  

 

 

 

et la RÉCONCILIATION 
 

 

 

 
 

À l’heure du 80e Anniversaire, le Conseil départemental de l’Orne place ses 

commémorations et festivités sous le double signe de « La réconciliation avec 

l’Allemagne » et de « La paix dans le monde ». La journée du SAMEDI 24 

AOÛT connaîtra de nombreux temps forts. Ils permettront d’honorer chacune 

des nations engagées, ici, en cet été 44, et de célébrer, ensemble, « la Liberté 

retrouvée ». 
 

L’Allemagne invitée pour la première fois 

Pour la première fois, le président du Conseil départemental de l’Orne, 

Christophe de Balorre, a invité les autorités allemandes à se joindre aux 

délégations de Pologne, du Canada, des États-Unis d’Amérique, des Pays-Bas, 

de Grande-Bretagne et de Belgique, présentes chaque été en Normandie. Aux 

côtés des quelques derniers vétérans attendus, une place de choix sera 

également réservée à la jeunesse, avec une forte délégation de collégiens, mais 

aussi des scouts, randonneurs et reconstituteurs de différents pays. 



Montormel fidèle au Souvenir 

- Chaque été, l’anniversaire de la fin de la Bataille de Normandie 

conduit les foules jusque sur les hauteurs de Montormel. 

- À CHAMBOIS, en l’église Saint-Martin, une messe solennelle 

internationale est célébrée à la mémoire des victimes civiles et 

militaires et pour la Paix. L’office religieux est suivi d’un dépôt de 

gerbes international, au monument du Souvenir. 

- À MONTORMEL, plus 100 porte-drapeaux, des délégations 

étrangères, de très nombreuses associations patriotiques, une 

musique militaire se retrouvent pour l’hommage international, 

toujours très émouvant : allocutions et dépôts de gerbes se 

succèdent, alors que l’accent est mis sur les valeurs de Liberté et de 

Paix, avec une attention toute particulière portée à la Jeunesse. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- Depuis 2021, l’actualité tragique aux portes de l’Europe s’est invitée 

aux commémorations internationales de Montormel, avec la présence 

de l’Ukraine, dont l’ambassadeur, Vadym Omelchenko, a fait tout 

spécialement le déplacement, ici, en août 2023. 



Samedi 24 août 2024 

o 09:00 : CHAMBOIS, office religieux solennel « Messe pour la Paix », 

à la mémoire des victimes civiles et militaires, en l’église Saint-

Martin, suivi d’un dépôt de gerbes ; 

o 11:00 : MONTORMEL, accueil par Monsieur le Président du Conseil 

départemental, pour la COMMÉMORATION INTERNATIONALE, en 

présence des délégations étrangères, d’une centaine de porte-

drapeaux  et de la fanfare du 6e Régiment du Génie d’Angers ; 

o 11:15 - 13:00 :  

▪ hommage au Général Maczek ; 

▪ allocutions, dépôts de gerbes et cocktail ; 

o 13:30 - 14:15 : départ des RANDONNÉES DE LA PAIX 

(10 km/6 km), participation gratuite, inscription sur www.orne.fr ; 

o 15:00 : lancement des festivités de L’APPEL DE LA LIBERTÉ 

▪ expo photos, carrousel, chorale Résonnance, D. Day Ladies ; 

▪ danse et concerts, campements, véhicules d’époque (dont le 

char Montereau de la 2e DB), parades des reconstituteurs ;  

▪ sauts en parachute ;  

▪ MEETING AÉRIEN  

avec l’Amicale alençonnaise  

des avions anciens (Max-

Holste Broussard, North 

Américan T6, Yakovlev Yak 3, 

Dassault Flamant MD311, MD 312 et MD 313, Conair Tracker) ; 

o 21:00 : CONCERT « La folie des années 80 part en live », avec 

notamment : Patrick Hernandez, Cookies Dingler, Jean-Pierre Mader, 

William (Début de soirée), Mario Ramsamy (Émile et Images), Pauline 

Ester, Christiane Obydol (Zouk Machine), Philippe Delage et Olivier 

Richard (Musiciens) ; entrée gratuite, réservation sur www.orne.fr ; 

o 23:00 : FEU D’ARTIFICE de clôture. 

 

 

DIMANCHE 25 AOÛT, Haras national du Pin : exposition de véhicules hippomobiles allemands 

http://www.orne.fr/
http://www.orne.fr/


Le 80e Anniversaire célébré à travers l’Orne 

Le Conseil départemental de l’Orne a souhaité fédérer les 

communes ornaises et les accompagner dans les préparatifs de leurs 

commémorations et festivités. 

- Le 80e anniversaire va être fêté dans 

les principales villes (Alençon, 

Argentan, Flers, L’Aigle, …), mais 

aussi au cœur de très nombreuses 

communes de l’Orne ; 

- Le 80e anniversaire coïncide avec l’ouverture au public du nouveau 

Musée de la Libération de Berjou.  

 

 

 

 

 

 

 

Situé sur les hauteurs, il retrace les combats des 15, 16 et 17 août 

1944, et présente des collections constituées de dons d’habitants 

ayant retrouvé des objets sur les lieux mêmes des affrontements. Ce 

fut l’avant dernière bataille sanglante avant la fermeture de la Poche 

de Falaise-Chambois, où s’illustrèrent les soldats britanniques de la 

43e Division d’Infanterie Wessex et des Sherwood Rangers Yeomanry. 

- Le 80e Anniversaire, c’est la fidélité de l’Orne aux circuits découverte 

proposés sur la route de la 2e DB du Général Leclerc. 

 



Montormel au cœur de la Bataille de Normandie 

Aux confins du Pays d’Argentan et du Pays d’Auge, c’est au cœur de 

l’Orne, entre Chambois et Vimoutiers, qu’une page de l’histoire 

mondiale s’est écrite. C’est là, entre le 18 et le 22 août 1944, à une 

heure de route des plages du Débarquement, que finit de s’effondrer 

l’une des plus puissantes machines de guerre déployées à l’ouest de 

l’Europe. 

 

 

- Montormel, c’est le site majeur de la Bataille de Normandie, jugée 

décisive dans la reconquête de l’Europe.  

- Montormel, c’est – selon Eisenhower – « l’un des plus grands 

champs de tuerie qu’aucun secteur de la guerre n’eut jamais 

connu ».  

 



- Montormel, c’est là que se noue l’épilogue de l’encerclement de la 

7e Armée. Progressivement, selon le principe de « la tenaille », la 

Poche de Falaise-Chambois se referme sur ces 100 000 soldats 

allemands, qui perdent le gros de leur artillerie. 

- Montormel, c’est le verrou tenu par la 1ère Division Blindée 

polonaise, forte de 20 000 hommes, aux ordres du général Macezk, 

pour repousser les assauts des unités SS.  

- Montormel, c’est la cuisante défaite de l’Allemagne et un très lourd 

tribut payé par l’ennemi : 40 000 prisonniers et 10 000 morts ! 

- Montormel, c’est « Le Couloir de la Mort », où Anglais, Canadiens, 

Polonais, Américains, Français et Allemands se trouvent confrontés 

pour le dénouement, après trois mois d’intenses combats, depuis le 

6 juin ; une scène de désolation, avec ces milliers de militaires et 

civils tués et ces centaines de chevaux et véhicules calcinés. 

- Montormel, ce haut-lieu de notre Histoire, porte à jamais les 

stigmates indélébiles de cette effroyable bataille, que les Allemands – 

eux-mêmes – baptiseront « Stalingrad en Normandie ». 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Montormel et son Mémorial 

- C’est là, depuis cet été 1944 si meurtrier, que des dizaines de milliers 
de visiteurs se succèdent, à l’endroit-même où la puissante machine 
de guerre allemande s’effondra. 

- C’est là, en 1947, que des Polonais, venus de Potigny (Calvados) – en 
voisins – se retrouvent pour la première fois, afin de célébrer la 
mémoire de leurs frères d’arme ; ils y reviendront très souvent, ainsi 
que de nombreuses autres délégations étrangères. 

- C’est là, en 1965, qu’est érigé ce Mémorial de Coudehard-
Montormel, à l’initiative d’un Comité constitué d’une poignée d’élus 
et d’habitants, tous soucieux d’allumer la flamme du Souvenir et de 
l’entretenir pour qu’elle ne s’éteigne jamais. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- C’est là, en 1984, que le Conseil général de l’Orne lance cette 
commémoration estivale, si émouvante, qui rassemble chaque année 
des centaines de personnes. 

- C’est là, en 1994, que le Conseil général de l’Orne ouvre le Musée 
Mémorial de Montormel, construit à flanc de colline. Sa découverte 
constitue, aujourd’hui encore, une plongée inoubliable – d’une rare 
portée – dans l’enfer de la Bataille de Normandie. Ces lieux mettent 
en relief d’émouvants et précieux témoignages de vétérans français, 
allemands et alliés, mais aussi d’habitants.  



- C’est là, depuis 2007 – et tout récemment encore – que le 
Département s’emploie à faire évoluer cet espace muséographique 
de référence, passé – avec la disparition des derniers survivants – 
d’une approche purement commémorative à un univers historique 
moderne et vivant ; il porte une attention toute particulière aux 
jeunes, incontournables « passeurs de mémoire ». 

- C’est là, en 2014, qu’est accueilli, pour la toute première fois, un Chef 
d’État en exercice. Le Président de la république polonaise, 
Bronisław Komorowski, vient y célébrer l’héroïsme de la 1ère Division 
Blindée du Général Maczek et rendre hommage à toutes les victimes 
de cette Bataille de Normandie. 

- C’est là, en 2014, qu’est 

inauguré le buste du Général 

Maczek, offert au Départe-

ment de l’Orne par la Pologne. 

- C’est là, en 2014, qu’est 

dévoilée la sculpture « Les ailes 

de la Paix », à l’heure où 

Montormel rejoint officiellement « La Voie Européenne de la Paix », 

imaginée par Otto Freundlich. Cette sculpture, de l’artiste polonaise 

Monika Osiecka, rend hommage aux Polonais qui ont combattu sur le 

site. 

- C’est là, en 2023, que le Conseil départemental de l’Orne lance 

l’écriture d’un nouveau projet scientifique et culturel pour le 

Mémorial. Des applications numériques permettent désormais de 

découvrir le site sous un angle environnemental, en empruntant des 

sentiers de randonnées, reliant le Mémorial à de remarquables 

Espaces Naturels Sensibles.  

- C’est là, pour l’éternité, qu’est solidement posée une balise de la 
Paix. « Sur le chemin de l’effort, de l’audace, de l’espérance, elle 
nous rappelle – s’il en est besoin – qu’une seule fausse note dans le 
concert des nations suffit à faire basculer le monde entier dans les 
ténèbres ! », confie le président du Conseil départemental de l’Orne, 
Christophe de Balorre. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Bronis%C5%82aw_Komorowski


 



ANNEXES 

Sur les Coteaux historiques de la Bataille de Normandie 

Colurio et Mystère à Mont-Ormel 

Pour la 3e saison, l’application « Les Mystères de l’Orne » s’invite sur 
les Coteaux historiques de la Bataille de Normandie (téléchargeable 
sur playstore ou IOS).  

« Mystères à Mont-Ormel » offre une occasion originale d’appréhender, 
autrement, l’histoire, la géologie, la faune et la flore du site ; « une belle 
découverte, ludique et immersive, dans l’histoire et la biodiversité de l’Espace 
naturel sensible des Coteaux historiques de la Bataille de Normandie », assure 
le président du Département, Christophe de Balorre. 

Des enjeux à mieux 
comprendre 

C’est Colurio, une pie-
grièche de Mont-Ormel, 
qui invite jeunes et moins 
jeunes à une super visite… 
« à vol d’oiseau » ! La 
carte d’accueil, avec pas 
moins de 9 points 
d’intérêt, permet à 
chacun de faire ses 
propres choix pour 
accéder à la présentation 
de ce site chargé 
d’histoire, théâtre de 
combats parmi les plus 
sanglants de la Seconde 
guerre mondiale. 

« Mieux faire comprendre au grand public, notamment en famille, les enjeux 
de la nature qui borde cette promenade », tel est l’objectif que s’est assigné 
Colurio, ponctuant la visite d’énigmes, de jeux à relier, de glisser/déposer, de 
jeux à gratter, de photosphères ou encore de réalités augmentées en 3D… Aux 
visiteurs d’interagir avec leur environnement, sans risquer de l’abimer ! 



Sur une centaine d’hectares 

Situé sur la cuesta du Pays d’Auge, ce site de 97 ha et de 4 km de long s’étire 
sur trois communes : Coudehard, Mont-Ormel et Gouffern-en-Auge.  

La création de l’espace naturel sensible, en 2008, traduit la volonté de 
« préserver l’un des sites majeurs de la Bataille de Normandie » avec, en 
premier lieu, l’objectif de « maintenir un paysage ouvert pour faire face à 
l’enfrichement ».  

Depuis 2012, le Conseil départemental de l’Orne a développé de nombreuses 
actions : 

➢ 21 ha acquis ; 

➢ 8 ha de milieux fortement embroussaillés ont 
été restaurés en milieux ouverts ; 

➢ 1 500 m de clôture installés pour permettre le 
pâturage ; 

➢ 23 ha gérés, dont 19 ha pâturés, dans le cadre 
de conventions avec des agriculteurs locaux. 

Ces opérations sont favorables à la préservation de milieux naturels 
remarquables (pelouse calcaire) abritant des espèces floristiques très rares et 
protégées, comme l’Épipactis pourpre noirâtre, la Campanule agglomérée et la 
Gentiane amère. 

Associé à cette démarche de conservation, l’accueil du public est un enjeu 
majeur, avec un potentiel de découverte et pédagogique important, ainsi que 
des infrastructures existantes : aire d’accueil et chemins. Parmi les éléments 
d’attractivité, figure le Coteau de la Frênée, avec un paysage et un patrimoine 
naturel remarquables.  

Pour permettre à un plus grand nombre de visiteurs de découvrir l'Espace 
naturel sensible sans lui porter atteinte, les 3 circuits de découvertes utilisent, 
en grande partie, les chemins existants : 

➢ La boucle du Hameau Sorel, sur 3,4 km elle permet la découverte des 

abords Mont-Ormel avec l’application « Mystères de l’Orne » ; 

➢ Le sentier des Côteaux, une liaison pédestre de 3,5 km (aller-retour) 

avec le Coteau du télégraphe.  



L’Orne et ses circuits d’été 

sur les traces du Général Leclerc 

Le Conseil départemental de l’Orne invite le public à cheminer sur 

les traces de la 2e Division Blindée du Général Leclerc. D’Alençon à 

Montormel, des visites guidées en bus sont proposées cet été. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 « Valoriser les sites de mémoire et transmettre les clés de compréhension de 

l’histoire, sur les lieux mêmes de ces évènements », tels sont les objectifs du 

Conseil départemental, dont le président, Christophe de Balorre, se réjouit de 

l’organisation renouvelée des visites guidées d’été « Sur les traces de la 2e DB 

dans l’Orne ». Conçues et animées par Christophe Bayard, professeur d’histoire 

passionné de la Seconde Guerre mondiale et président de l'association Vive la 

Résistance, elles enregistrent, chaque fois, une belle fréquentation. 

 

« Libérateur admiré » 

Envie de (re)découvrir un pan important de l’histoire de l’Orne et de la guerre 

39-45 ? Prenez date ! Le Conseil départemental de l’Orne propose au grand 

public – habitants, visiteurs, vacanciers – d’emprunter les pas de la 2e DB du 

Général Leclerc et de découvrir les enjeux de la libération du territoire. 

Au départ d’Alençon, le circuit de ces visites en bus, commentées par 

Christophe Bayard lui-même, conduit successivement par Champfleur, la forêt 

d’Écouves et Médavy, Carrouges, Écouché, Fleuré, Exmes. Il mène ensuite sur 

les lieux stratégiques de la bataille de Falaise-Chambois, avant de regagner 

Alençon.  

Un coup de projecteur est donné sur la Préfecture ornaise, première ville du 

pays libérée sous commandement français. Les évènements majeurs de cet été 

1944, à travers tout le département, sont également présentés. 

« Ce circuit historique met en lumière les liens tout particuliers et 

l’attachement très fort qui, pour toujours, unissent l’Orne au plus admiré de 

nos libérateurs : Philippe Leclerc de Hautecloque. La visite permet, également, 

de découvrir ou redécouvrir le paysage normand et d’admirer tout le charme 

de notre magnifique territoire ornais », note le président du Département, 

Christophe de Balorre. 

 

 



La 2e DB de Leclerc : un pas décisif vers la Libération 

Créée en août 1943 par le général Leclerc, la 2e Division Blindée (DB) constitue 

une unité militaire française de l’armée blindée et cavalerie, organisée et 

équipée sur le modèle américain. Dans sa composition, elle traduit une grande 

diversité. Aux Français libres sont adjoints des hommes de l’armée d’Afrique ou 

issus de recrutements divers. Les effectifs de la 2e DB ont atteint les 14 500 

soldats, dont 25 % de nord-africains. 

 

La 2e DB débarque en Normandie le 1er août 1944, sur la plage d’Utah Beach, 

chargée d’une double mission : combattre aux côtés des Américains, sous les 

ordres du général Patton, d’une part, et participer à la libération de Paris, 

d’autre part. 

Envoyée au nord du Mans, la Division Leclerc connaît des combats très durs 

dans la Sarthe, les 10 et 11 août 1944. Elle poursuit sa progression en direction 

d'Alençon, libérée le 12 août 1944, puis d'Argentan contre la 9e Division blindée 

allemande (Panzerdivision). Au terme de la bataille de Normandie, la 2e DB 

déplore 133 morts, 648 blessés et 85 disparus. 



Dans la mémoire collective de l’Orne et des Ornais, Leclerc et sa Division ont 

une place bien à part. Le magnifique monument Leclerc, situé près du Pont 

Neuf à Alençon, témoigne de l’honneur fait à ce chef d’exception et au 

libérateur. Son nom est également gravé sur de nombreux monuments et 

stèles de communes ornaises. 

Suscitant l’émotion de toutes les générations, la visite guidée proposée par le 

Conseil départemental de l’Orne met en lumière le stratège militaire qu’était 

Philippe Leclerc de Hauteclocque, général fait maréchal à titre posthume.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

Conseil départemental de l’Orne – Direction de la communication – mars 2024 


